

Euro et informatiquecomptabilitÈ 

SynthËse des travaux des groupes comptabilitÈ, archives et social







ExposÈ prÈliminaire

Les groupes de travail avaient pour objectifs : 

* D'analyser líimpact du passage ‡ l'euro sur le systËme díinformation de líentreprise,

* D'envisager les modifications nÈcessaires des logiciels liÈes au traitement de l'euro dans le domaine comptable, social et pour la gestion des archives



A TITRE DE PROPOSITION : LE GROUPE SíINTERROGE SUR LE BESOIN DíUNE LISTE DE RECOMMANDATIONS FONCTIONNELLES (DU DOMAINE CONCURRENTIEL) PERMETTANT AUX MEMBRES DE LíORDRE  DE DISPOSER DíUNE LISTE DE rÈfÈrence. EXEMPLES : sÈcuritÈ DES SAISIES, ÈTATS, VISUALISATION...



HypothËses retenues

Le groupe de travail considËre comme acquise la modification de l'article 16 du code de commerce. LíÈtendue des modifications apportÈes au texte est aujourdíhui inconnue, le groupe suppose quíau minimum il sera possible de tenir une comptabilitÈ en euros.



Le groupe de travail prÈcise par ailleurs que seul le basculement de la comptabilitÈ en francs vers une comptabilitÈ en euros fait líobjet de la prÈsente Ètude. La date et le mode opÈratoire de ce basculement font partie intÈgrante des travaux mais il níest pas envisagÈ de retour en arriËre (euros vers francs aprËs une tenue en euros�).



Le choix du moment du basculement de tout le systËme díinformation de líentreprise est une dÈcision stratÈgique níappartenant quíaux seuls dirigeants. Le groupe de travail ne se prononce pas sur líopportunitÈ du choix de cette date mais ses travaux doivent permettre une libertÈ de choix dans la limite des textes et exigences de líenvironnement.



Le basculement peut se faire ‡ tout moment ‡ compter du 1/1/1999 et au plus tard le 1/1/2002.

�



Au niveau des logiciels de comptabilitÈ





Il síagit de prÈconiser certaines options de gestion de l'euro dans les logiciels de comptabilitÈ, en veillant ‡ valider leurs consÈquences dans toutes les Ètapes :

Saisie comptable,

…ditions de documents comptables et de synthËse,

RÈvision des dossiers.





1 - La gestion et le choix de la monnaie



La notion de monnaie de tenue ou monnaie pivot est celle qui est retenue pour une comptabilitÈ et dans laquelle les Èquilibres habituels entre dÈbit et crÈdit sont respectÈs.

Pour un exercice d'un dossier comptable, la monnaie de tenue des comptes est unique. Le changement de celle-ci semble devoir Ítre possible en cours díexercice avec modification des enregistrements dÈj‡ effectuÈs. La cohabitation au sein díun mÍme dossier de deux exercices, líun en euro,  líautre en francs est nÈcessaire.

Pour changer en cours díun mÍme exercice, il faut avoir les deux valeurs en francs et en euros. Les Ècarts devront Ítre gÈrÈs de la mÍme maniËre que pour la saisie initiale.



2 - Le basculement díune comptabilitÈ de franc vers euro

21 Principes

La problÈmatique du basculement du franc vers líeuro est implicitement ÈvoquÈe dans le paragraphe†1 ci-dessus puisque le groupe de travail considËre que pour un exercice díun dossier, il níy a quíune monnaie. DËs lors, se pose la question des modalitÈs de passage.



211 Rappel des rËgles de conversion.

La rËgle de calcul des arrondis retenue pour la prÈsente Ètude est celle fixÈe dans le traitÈ de Maastricht. Par principe, on ne peut donc pas inverser le taux de conversion franc ( euro.

Il convient díutiliser le passage par la valorisation en euro pour la gestion des monnaies IN et donc de toujours appliquer le mode de conversion suivant :

Monnaie IN ( euro avec le taux dÈfini le 4/1/1999 concernant la monnaie IN

Arrondi intermÈdiaire avec 3 dÈcimales au moins.

euro ( franc avec le taux dÈfini pour cette conversion le 4/1/1999.



2111 Option dËs líouverture de líexercice.

Dans cette hypothËse, la tenue comptable est effectuÈe en euros dËs "líouverture informatique" du nouvel exercice comptable :

avantages : simplicitÈ apparente mais quid des consultations de comptes avec N-1 en francs et N en euros†; lettrages ‡ cheval.

inconvÈnients : rigiditÈ Èventuellement incompatible avec díautres contraintes díexploitation ou díorganisation (surcharge de travail en dÈbut díannÈe).

2112 Option en cours díexercice.

Dans cette seconde hypothËse, la tenue peut Ítre commencÈe dans une monnaie, puis ‡ un moment quelconque de líexercice, il y a changement de la monnaie de tenue.



avantages : Èvite de concentrer des traitements en dÈbut díannÈe comptable pour les experts comptables ; 

choisir le moment le plus opportun en fonction des contraintes spÈcifiques du dossier.

inconvÈnients : complexitÈ du retraitement de la comptabilitÈ†; 

compatibilitÈ avec les textes et en particulier, peut-on autoriser une dÈcision dÈfinitive de basculement aprËs saisie díÈcritures en francs†?

problËme des extournes díun journal díopÈrations diverses N-1 sur líexercice N qui aura basculÈ en euros : il y a alors inversion dans la monnaie cible avec la constatation díun Ècart liÈ ‡ la conversion ; 

position du CNC.

en cas de basculement en cours díexercice, les comptes lettrÈs seront dÈsÈquilibrÈs du fait de la seule conversion des montants en euros : il convient de prÈvoir des contrÙles sur les lettrages par rapport au code de lettrage en francs et de gÈnÈrer ensuite un Ècart ; la somme des dÈtails est diffÈrente de la conversion des sommes. 



Voir exemple : Annexe 1





22 - Mise en place díun arrÍtÈ intermÈdiaire simplifiÈ

La question du basculement níest pas directement liÈe au choix du premier exercice tenu en euros et donc aux difficultÈs liÈes aux exercices dÈcalÈs. En effet, les dirigeants des entreprises ont toute libertÈ pour fixer la date de passage ‡ líeuros.



Cependant, il convient de rappeler la position du C.N.P.F. sur ce sujet : "Pour le basculement en cours díexercice, pour les exercices dÈcalÈs ‡ cheval sur le 1er†janvier†2002, mais aussi ‡ tout moment au cours de la pÈriode transitoire, le CNPF propose un arrÍtÈ intermÈdiaire".



Líensemble des partenaires du groupe de travail níest pas favorable ‡ cette position qui ne prend pas en compte, semble-t-il, toutes les difficultÈs. AprËs síÍtre interrogÈ sur líopportunitÈ et la faisabilitÈ de cette proposition, le groupe de travail considËre, quíen líÈtat actuel des logiciels disponibles sur le marchÈ, cette solution níest pas envisageable sur un plan technique. 

Une telle solution nÈcessite díintroduire une clÙture technique díune partie de líexercice interdisant toute saisie sur líantÈrioritÈ. Il y aurait alors une perte díinformations dans le suivi du dossier comptable. Cette pseudo clÙture ne permettrait plus díaccÈder aux informations ne constituant pas les soldes lors du basculement. De plus, des factures non saisies ‡ la date du basculement, mais concernant le dÈbut díexercice verrouillÈ, ne pourront pas Ítre enregistrÈes ‡ leur date concernÈe. Il est ‡ noter que dans líÈtat actuel des logiciels de comptabilitÈ, il níexiste pas toujours de distinction entre la date comptable et la date de saisie en ce qui concerne les opÈrations de clÙture. En consÈquence, un arrÍtÈ comptable (actuel) síappuie sur la date comptable. Le reclassement díun piËce "oubliÈe" deviendrait impossible et la nouvelle comptabilisation, date comptable Èquivalent ‡ date de saisie (diffÈrente de la date de piËce), níest pas compatible avec le code de commerce. 

Cette solution n'a pas paru satisfaisante. Elle est difficile ‡ mettre en oeuvre dans les logiciels pour un usage limitÈ (surco˚t important).

En toute hypothËse, un arrÍtÈ formel semble signifier une suspension des saisies durant la mission intÈrimaire en attente du redÈmarrage en nouvelle monnaie ou une saisie directe en nouvelle monnaie avec distinction des pÈriodes concernÈes. Toutes ces solutions sont particuliËrement complexes sur le plan informatique mais aussi organisationnel.



Líensemble du groupe de travail síest orientÈ sur la conversion de líensemble des Ècritures saisies au cours de líexercice. Dans ce cas, quelle que soit la date de basculement, sur une pÈriode non clÙturÈe, les Ècritures dÈj‡ saisies en francs et validÈes seront converties en euros selon les rËgles gÈnÈrales applicables. Un Ècart de conversion, Ècriture par Ècriture, sera constatÈ. Il est apparu alors nÈcessaire de conserver les valeurs francs des Ècritures converties.

Pour les pÈriodes clÙturÈes, ces Ècritures antÈrieures ne doivent en aucun cas Ítre modifiables.



Cette option retenue doit Ítre accompagnÈe de la mise en place díun journal justificatif de conversion dans les logiciels. Son Èdition doit Ítre obligatoire ‡ des fins de contrÙle. Ce journal sera prÈsentÈ sous la forme díun Ètat rÈcapitulant, piËce par piËce, les opÈrations de conversions et justifiant la constatation ou la suppression des Ècarts liÈs au passage ‡ líeuro.



A titre de recommandation, afin díÈviter ce basculement parfois lourd ‡ gÈrer, par exemple le nombre des documents lÈgaux des entreprises va Ítre doublÈ dans ce cas líannÈe du passage ‡ líeuro, le groupe de travail tend ‡ proposer que le passage ‡ líeuro se fasse au plus proche du dÈbut de líexercice concernÈ.



Quelle est la position de líOrdre des experts-comptables sur líopportunitÈ díun "arrÍtÈ intermÈdiaire" ? Quelles en seraient les modalitÈs ?



23 - Le basculement en cours díexercice



Il síagit díune comptabilitÈ tenue en francs dans laquelle des opÈrations originellement en euros ont ÈtÈ saisies et converties. Il existe donc une trace existante de líopÈration initiale.



231 Les opÈrations francs sont converties en euros†; la conservation de la valeur díorigine est vivement souhaitable. Les Ècarts au niveau piËce, lettrage sont ‡†gÈrer par la mÈthode†B des diffÈrences de conversion (voir ci-aprËs).

232 Les opÈrations euros†ont ÈtÈ converties en francs.

Soit un montant euros†de 1528,30 euros†; en comptabilitÈ, il figure pour 9999.99 francs ce qui redonne bien 1528,30 euros†. La rÈversibilitÈ des conversions unitaires ‡ partir de líeuro vers le franc garantie líexactitude des reconversions.



233 Cas des Ècritures díÈcart de conversion passÈes selon la mÈthode†B.

Elles doivent Ítre ignorÈes quel que soit leur montant car leur contre-valeur en euros†est nulle. Ce qui impose que lors de la saisie díune piËce en euros†avec conversion en franc, il faut impÈrativement conserver la valeur euros. Dans le cas díune diffÈrence díarrondis sur remise, la valeur peut-Ítre supÈrieure ‡ 7 centimes et la contre-valeur en euros toujours nulle.



234 Cas des Ècarts imputÈs sur un des montants.

Les montants francs rÈgularisÈs du montant díun Ècart risquent de ne pas redonner le montant exact en euros. La mÈthode A est donc ‡ Èviter sauf ‡ prÈvoir parallËlement le stockage de la valeur euro.



235 Conversion des Ècritures sans contrepartie ‡ la journÈe.

LíÈcriture de rÈfÈrence est celle qui correspond ‡ líensemble des mouvements ÈquilibrÈs sur la pÈriode considÈrÈe. LíÈcriture Èventuelle de diffÈrence de conversion est alors datÈe du dernier mouvement (cas des journaux de centralisation).





3 - Saisie Ècritures et traitement des Ècarts de conversion lors du basculement



La saisie des Ècritures comptables est, avec líimportation directe de mouvement, une des fonctions largement modifiÈe par le passage ‡ la monnaie unique. Plusieurs aspects fonctionnels sont du domaine concurrentiel (organisation des Ècrans, des journaux, etc.). Mais il convient de síassurer de la sÈcuritÈ de la saisie pour Èviter les confusions franc/euro et líhomogÈnÈitÈ du traitement des arrondis pour pallier une distorsion des valeurs comptables entre la comptabilitÈ díun fournisseur et celle de ses clients.



Pour mÈmoire, il convient de rappeler que líÈcart díarrondis provient du fait que, mathÈmatiquement, líarrondi díune somme níest pas Ègal ‡ la somme des arrondis. En consÈquence, le risque díapparition de cette diffÈrence est effectif dËs quíune Ècriture comptable est composÈe de plus de deux mouvements.



31 - Les mÈthodes applicables pour líÈcart de conversion



311 Imputation de líÈcart de conversion sur un montant (option dite A dans ce document).

Ce mÈcanisme utilisÈ dans plusieurs comptabilitÈs multi-devises consiste ‡ convertir chaque mouvement, constater líÈcart entre dÈbit et crÈdit puis imputer cet Ècart sur un ou plusieurs des mouvements de líÈcriture.



Avantage : Pas de crÈation de lignes díÈcarts.

"Logique" semblable aux opÈrations issues des devises, la valeur díorigine Ètant celle en monnaie initiale ; la contre-valeur est donnÈe ‡ titre indicatif.

InconvÈnients : Choix de la ligne.

Factures achats ventes†: le T.T.C. est inopportun car cela induit díautres Ècarts lors des rËglements. La TVA ne doit pas Ítre modifiÈe (mÍme si fausse).=> un des montants H.T. est acceptable†; comment choisir†?

Cette option síapplique mal en dehors des factures díachats et de ventes.

	Si on considËre les textes concernant la conversion, la rËgle est stricte sur les conversions unitaires. Líimputation de la diffÈrence impliquerait un non respect de cette rËgle.



312 Imputation de líÈcart sur un compte ad hoc (option dite B dans ce document).

LíÈcriture est convertie ligne ‡ ligne dans la monnaie de tenue et la diffÈrence de conversion est inscrite dans un compte spÈcial au moyen díun mouvement supplÈmentaire, liÈ ‡ líÈcriture et ne portant de valeur que dans la monnaie de conversion. La contre-valeur exprimÈe dans la monnaie díorigine de líÈcart est Ègale ‡ ZÈro.



Avantages : automatisme aisÈ ‡ mettre en úuvre.

Síapplique pour tous les types díÈcritures comptables (Achats, Ventes, OpÈrations diverses, Payes, etc.).

Ne modifie pas arbitrairement le montant díune Ècriture.

Permet la rÈversibilitÈ en cas de migration díune comptabilitÈ francs vers euros en cours díexercice.



InconvÈnients : augmente le volume des dossiers†; cependant une Èvaluation grossiËre par les membres du groupe semble indiquer des taux infÈrieur ‡ 10%.

Un tableau díanalyse des augmentations de volumes sur des dossiers rÈels est proposÈ en annexe.



Proposition : deux comptes : 676/776.

6768 / 7768 ´†…carts et rÈajustement de conversion calculÈs automatiquement par le systËme informatique liÈs au passage de l'euro†ª

Comptes spÈcialisÈs pour les arrondis sur saisies et/ou intÈgrations et rÈservÈs seulement aux systËmes informatiques.

	Si la comptabilitÈ est tenue en une seule monnaie : que faire des comptes díÈcarts de conversion en cas de conversion dÈfinitive ?



Le groupe de travail choisit díutiliser dans tous les cas la mÈthode de conversion dite B permettant díisoler et díidentifier les Ècarts de conversion sur les Ècritures en euros ou de la constatation de piËces comptables exprimÈes dans líautre monnaie (francs ou euros selon le cas).



32 la mise en oeuvre de la conversion dans la saisie



321 Saisie dans des journaux sÈparÈs selon que la†piËce est en francs ou en euros

Cet aspect de sÈcuritÈ de saisie implique un tri prÈalable des piËces qui risque díÍtre rejetÈ par les comptables díentreprises et les experts-comptables. Líoption ÈvoquÈe par le groupe níest pas retenue comme recommandation, elle peut Ítre une mÈthode díorganisation de certains logiciels. Cependant, la sÈcuritÈ ne semble pas Ítre mieux assurÈe pour autant.



322 Saisie et gÈnÈration díun Ècart global de conversion au niveau folio ou journal

La rÈalitÈ des logiciels utilisÈs en entreprise et en cabinet laisse apparaÓtre un nombre important de logiciels pratiquant la contrepartie mensuelle globale. Les Ècritures de trÈsorerie, en particulier, sont saisies en partie simple et ÈquilibrÈes globalement, au mieux avec deux mouvements, en fin de pÈriode.



Cette organisation traduit un manque de rigueur comptable, sauf si la piËce correspond au folio lui-mÍme (cas díun bordereau de remise), mais doit Ítre prise en considÈration dans les prÈoccupations du groupe. LíÈcriture identifiable ne pouvant Ítre que líensemble des mouvements y compris ceux de contrepartie. Il est conseillÈ de produire un seul mouvement díÈcart de conversion ‡ la date des mouvements de contrepartie.



323 Saisie des remises en banque ‡ partir du bordereau de remise, ou díautres opÈrations.

Líenregistrement des opÈrations bancaires doit Ítre analysÈ dans le contexte des choix opÈrÈs par la sphËre financiËre†:

Cíest le total du bordereau de remise ou díopÈration qui est converti par la banque et portÈ au dÈbit ou crÈdit du compte.

Dans le cas díune comptabilitÈ tenue en francs avec des comptes bancaires ouverts en francs, la somme des chËques díun bordereau en euros est convertie puis portÈe au crÈdit du compte.

Dans cette hypothËse, les mouvements individuels de chaque compte sont convertis en francs, chËque par chËque dans la comptabilitÈ, le total en francs du dÈpÙt peut Ítre trËs diffÈrent du total des chËques en euros converti globalement comme le fait la banque. Cet Ècart ne peut Ítre enregistrÈ que suivant la mÈthode†B dans la comptabilitÈ.



Voir exemple : Annexe 2



324 Utilisation des comptes de chËques ‡ líencaissement.

Si líenregistrement des chËques se fait par utilisation díun compte-chËques ‡ líencaissement la contre-valeur níest pas connue (ou plutÙt ne figure encore sur aucun document) et líÈcart devra Ítre saisi lors de la rÈception du bordereau de la banque ligne par ligne. Cette solution síavËre peu pratique. 



En cas de rËglement díun montant diffÈrent du montant de la facture, il faut identifier deux types de diffÈrences : 

la diffÈrence de rËglement. Par exemple, le client verse 323,99 euros au lieu de 324 euros, montant d˚ figurant sur le facture. Dans ce cas, la diffÈrence de rËglement correspondra ‡ 0.01 euros. 

la diffÈrence de conversion qui correspond ‡ la diffÈrence de rËglement suite ‡ la conversion. 



En rËgle gÈnÈrale, il faut impÈrativement conserver la valeur en euros dans le cas díune diffÈrence díarrondi sur une remise. La contre-valeur en euros doit Ítre ‡ zÈro euro



325 Les soldes ‡ nouveau

La saisie des soldes ‡ nouveau (SAN), ou leur gÈnÈration automatique lors des opÈrations de clÙture, fait líobjet díune analyse particuliËre en raison de diffÈrences possibles selon leur mode de gestion.

Deux types de traitement des SAN sont envisagÈs : 



SAN sans dÈtail reportÈ†: 

Les SAN doivent Ítre Ègaux aux soldes de clÙture de líexercice N-1. Cette ÈgalitÈ síobtient par conversion de chaque solde de chaque compte, líÈcart de conversion est traitÈ selon la mÈthode†B. Le nouveau mouvement níapparaÓt que pour sa valeur en euros, donc "la balance díouverture en francs" est Ègale ‡ la balance de clÙture en francs. 

SAN avec dÈtail reportÈ (pour les comptes lettrables et pointables) 

Le principe est identique, mais pour pouvoir traiter líexplication du dÈtail du SAN en euros, il faut que le solde en euros soit Ègal ‡ la somme des mouvements composant ce solde. Dans ce cas, il faut convertir le dÈtail des mouvements composant le solde et traiter líÈcart de conversion de la totalitÈ du journal selon la mÈthode†B.



Dans les deux cas, pour les comptes centralisateurs, on reprend les informations issues de la comptabilitÈ auxiliaire (soldes uniquement ou dÈtail des ÈlÈments constitutifs des soldes).





4 - La gestion des Èchanges de donnÈes entre logiciels 



La problÈmatique des Èchanges de donnÈes est double, existence de flux mixtes et identification de ces flux. Le logiciel en amont a pu Ètablir des documents en francs ou en euros†; cíest dÈj‡ le cas pour les facturations en devises qui aujourdíhui gÈnËrent des mouvements comptables libellÈs dans leur monnaie de tenue (implicitement le franc). 



Pourquoi soulever ce point alors que la solution existe†?

Il est possible que la monnaie unique provoque un dysfonctionnement entre le logiciel comptable et les logiciels pÈriphÈriques. Il paraÓt donc nÈcessaire de formaliser les approches pour permettre líinteropÈrabilitÈ au moindre co˚t. 



41 Principes

Combien de fichiers pour les importations ?

la crÈation de deux fichiers avec les piËces rÈellement en francs et les piËces rÈellement en euros. Il convient alors díindiquer en entÍte la monnaie concernÈe. Cette solution ne permet pas de síassurer du suivi chronologique des factures Èmises dans la comptabilitÈ. Cette solution est perturbante.

Pour Edificas, líindication de la monnaie díorigine se fera piËce par piËce et la gestion commerciale ne transfÈrera quíun seul fichier. Il níy a plus alors de contrÙle arithmÈtique global du journal des ventes. Ce contrÙle ne pourra se faire que par monnaie díorigine. Voir Annexe†3 sur líutilisation du segment MOA utilisÈ dans le langage Edifact.

Actuellement les importations síeffectuent ‡ partir díun fichier unique, le groupe de travail considËre que cette organisation doit Ítre prÈservÈe. En effet, il paraÓt complexe de multiplier les fichiers ‡ exploiter : comment les diffÈrencier ? faudrait-il saisir plusieurs noms ? et quid des paramËtres par dÈfaut ?

Les Ècritures, Èventuellement exprimÈes dans des monnaies diffÈrentes, doivent Ítre ÈquilibrÈes et homogËnes dans leur monnaie díexpression. Pour gÈrer la mixitÈ, la monnaie doit Ítre spÈcifiÈe globalement ou ‡ la ligne†: 

globalement : le code de la monnaie est indiquÈ en tÍte du fichier ou ‡ intervalles rÈguliers pour exprimer le changement de reprÈsentation et donc líexpression des Ècritures suivantes ;

‡ la ligne : dans ce cas, chaque enregistrement est accompagnÈ de la monnaie díexpression ; il ne peut y avoir quíune monnaie par Ècriture.



Afin de permettre une transition rapide des applications, et en particulier des flux provenant des systËmes financiers (poste banque), líabsence de monnaie, dans le flux entrant, prÈsuppose quíil síagit de la monnaie de tenue de la comptabilitÈ. Un paramÈtrage par fichier, par journal, par Ècriture, par enregistrement ou par import peut indiquer une autre monnaie que celle retenue pour la tenue de la comptabilitÈ.



Remarque :

Concernant la gestion du multi-devises, les flux peuvent Ítre convertis ‡ líorigine en francs. Dans ce cas, cette conversion est prioritaire, la notion de multi-devises est perdue. 



42 …critures sans centralisation

On se retrouve dans le cas díune saisie manuelle et les Ècarts sont ‡ gÈrer de la mÍme maniËre piËce par piËce. 



43 …critures avec centralisation.

On ne peut que constater un Ècart global ‡ gÈrer selon la mÈthode†B. La piËce comptable de rÈfÈrence est alors le journal centralisÈ et le dÈtail reste gÈrÈ dans le systËme amont. 



44 Journaux de vente (par exemple) distincts pour les factures francs et euros.

Le journal de vente introduit en comptabilitÈ doit Ítre le reflet du journal de vente produit par la gestion commerciale. Si celle-ci, aprËs passage ‡ líeuro, produit deux journaux distincts en euros et en francs selon la monnaie díexpression des piËces díorigine, il faut respecter cette organisation lors de líintÈgration comptable. 

Solution : spÈcification en entÍte de la monnaie.



45 Qui fait les conversions si les systËmes informatiques qui alimentent la comptabilitÈ utilise une monnaie diffÈrente de la monnaie de tenue comptable ?

Ce cas concerne la gestion commerciale, la paie, les interfaces de suivi gestion des rËglements, la gestion des immobilisations, etc. La maÓtrise de ces logiciels níest pas toujours garantie et les dates de migration vers líeuro pas nÈcessairement synchrones avec celle de la migration comptable.  Les possibilitÈs de ces logiciels ne seront pas nÈcessairement celles souhaitÈes par les services comptables ou les experts-comptables. En consÈquence, le logiciel comptable, en amont de toutes les applications, doit gÈrer de maniËre homogËne les diffÈrents problËmes posÈs par les conversions.



Les factures en monnaie in peuvent-elles Ítre Èmises pendant la pÈriode transitoire ?

Si la piËce díorigine est en devise, il est nÈcessaire díindiquer la devise díorigine pour que la comptabilitÈ fasse la conversion selon le schÈma ci-aprËs :

DEVISE	==>	EURO	==>	FRANC

Si la devise est IN, le taux utilisÈ est fixe et sera connue le 4/1/1997.

Si la devise est OUT, le taux utilisÈ est celui des marchÈs financiers.

Pour assurer líhomogÈnÈitÈ le taux de change doit Ítre ‡ 6 chiffres significatifs. La conversion intermÈdiaire en euros est arrondie ‡ 3 dÈcimales au moins.



5 - La gestion des pÈriphÈriques



51 Le logiciel de gestion des immobilisations

Concernant la durÈe, le taux et le mode, il níy a pas de modifications spÈcifiques ‡ líeuro. Les cumuls sont cependant ‡ prendre en compte dans la mise en place de líeuros.

�

511 les immobilisations financiËres

Les banques basculent dÈs le 1/1/1999 en euros. Líensemble du circuit bancaire sera traitÈ en euros. Seules les entrÈes et les sorties du circuit seront converties. Il apparaÓt que les banques ont choisi de retranscrire en francs les totaux seulement. Cependant, une interrogation est mise en Èvidence au sein du groupe : síagit-il du total gÈnÈral de la valeur du portefeuille ou du total ligne ‡ ligne du portefeuille ?

Cette prÈoccupation peut Ítre Ètendue ‡ tous les documents bancaires qui vont Ítre Ètablis ‡ compter du 1/1/1999.

Il convient donc de se rapprocher de leur instance pour obtenir plus de prÈcisions. Il faut ensuite interroger les banques sur leur position en matiËre de traitement des arrondis et de leur sens.



512 les autres immobilisations :



Il est souhaitable voire indispensable que le logiciel des immobilisations et celui de la comptabilitÈ, pour un mÍme exercice ou une mÍme pÈriode, traitent les informations dans la mÍme monnaie.



( Basculement francs ( euros

Dans le logiciel des immobilisations, le dÈtail est constatÈ immobilisation par immobilisation. Cependant, dans la comptabilitÈ gÈnÈrale, seul un agrÈgat figure dans les comptes concernÈs. Deux problËmes sont identifiÈs :

Líajustement des immobilisations : si le calcul du total des immobilisations est converti en euros, il níy a alors plus concordance avec la comptabilitÈ gÈnÈrale.

A priori, il serait souhaitable díajuster le montant figurant en comptabilitÈ gÈnÈrale (A) par rapport ‡ la somme des dÈtails figurant dans le programme díimmobilisations (I). Il rÈsulte alors un Ècart qui sera traitÈ manuellement sur líexercice. Il est difficile díautomatiser un tel traitement (problËme de co˚t/rentabilitÈ).

ProblËme des comparatifs N et N-1 dans la comptabilitÈ gÈnÈrale.

Si líagrÈgat du SAN est converti, un Ècart est toujours constatÈ : le principe díintangibilitÈ du bilan díouverture n'est plus alors respectÈ.

AprËs rÈflexion du groupe de travail, il apparaÓt que le basculement concerne líexercice. Par extension, líÈcart sera traitÈ comme un ÈvÈnement de líexercice. Le bilan díouverture níest pas modifiÈ.

Les SAN des amortissements sont traitÈs de la mÍme maniËre et seront alignÈs sur la somme des dotations et des reprises annuelles.



En rËgle gÈnÈrale, il convient díajuster les agrÈgats sur le dÈtail cumulÈ ou non des divers ÈlÈments.

Cette solution est Ègalement applicable pour le traitement des amortissements et reprises dÈrogatoires.

�

52 La gestion commerciale



La gestion commerciale peut basculer en euros ‡ une date divergente de celle de la comptabilitÈ. Le groupe de travail estime que l'analyse de ce type de logiciels ne figure pas dans sa mission : les impacts sur l'incidence de la conversion francs/euros ne sont donc pas relevÈs. Il síattache seulement ‡ la transmission des donnÈes ‡ la comptabilitÈ. Toutefois, le groupe de travail síinterroge sur la conversion des prix unitaires et sur líÈtablissement des factures.



53 La comptabilitÈ analytique

Deux cas sont identifiÈs :

Il síagit díune imputation ‡ 100% de la comptabilitÈ gÈnÈrale : le groupe choisit alors de convertir en euros líensemble des sections et díimputer líÈcart de conversion sur la plus grande section ;

Líimputation ne prend pas tous les ÈlÈments de la comptabilitÈ gÈnÈrale : il níy a pas díÈcritures díÈcart. On applique une conversion pure et simple sans traitement des Ècarts.





6 - Les lettrages et les pointages



Pour le lettrage par montant en direct, il faut Ítre capable díanalyser les deux montants dans les deux monnaies. Il convient donc de conserver les deux montants mais aussi de connaÓtre la reprÈsentation du montant dans sa monnaie díorigine. Cette solution est apparue au groupe de travail comme nÈcessaire pour permettre líanalyse de líÈcart et gÈnÈrer les Ècritures qui en dÈcoulent.



Il faut donc retenir trois ÈlÈments : 

la monnaie díorigine,

le montant de rÈfÈrence (dans sa monnaie díorigine),

le montant converti ou son calcul.



La diffÈrence de conversion figure dans le compte 6768 ou 7768 suivant le sens de líÈcart de ce lettrage.



Une Ècriture de líexercice sur un compte lettrÈ reste lettrÈe lors du basculement. Un compte pointÈ doit le rester mais, dans ce cas, il faut garder líinformation dans les comptes en francs. La mÈthode†B permet de gÈnÈrer un Ècart. Celui-ci doit Ítre constatÈ lettrage par lettrage. Une double mÈmorisation est nÈcessaire, notamment pour les rapprochements bancaires et doit permettre díassurer le suivi díun pointage.



Cas du pointage díune remise globale :

remise de 10 chËques de 324 euros chacun. La remise ‡ la banque est alors de 3240 euros. La conversion en francs de la remise globale donnera 20 980,65 sur le relevÈ Ètabli en francs.

En comptabilitÈ les 3240 euros correspondant aux 10 chËques de 324 Euros, chacun va Ítre converti ligne ‡ ligne et donnera 20 980,70 francs. Ce montant global retranscris en euros donnera alors 324,01 euros.

Ici, on ne peut pas convertir. Il apparaÓtra une diffÈrence. Dans ce cas, il faut donc absolument garder le montant díorigine et non la monnaie. 

En principe, il faut Ítre homogËne avec la banque. Si líÈcart apparaÓt sur la banque, que faut-il faire de líÈcart ? La diffÈrence de conversion figure dans le compte 6768 ou 7768 suivant le sens de líÈcart de ce pointage.





7 - Les Èditions ‡ compter du basculement et pendant toute la pÈriode transitoire

Si líentreprise reste en francs au cours de la pÈriode transitoire, elle Ètablira ces dÈclarations en francs sans changement jusquíau 31/12/2001 y compris les dÈclarations de rÈsultats Ètablis en avril 2002. Elle fera ses premiËres dÈclarations en euros pour des informations concernant 2002 ‡ compter du 1/1/2002.

Le problËme se pose pour les entreprises ayant basculÈ leur comptabilitÈ en euros pendant la pÈriode transitoire ou pour celles ayant des exercices ‡ cheval sur le 2001 et 2002. La solution retenue par le groupe de travail est la mÍme dans les deux cas par souci de simplification des traitements.



71 …dition dans une monnaie diffÈrente de la monnaie de tenue



Le groupe de travail considËre la possibilitÈ de dÈpÙt des comptes annuels en euros par les entreprises. Il convient de síassurer au prÈalable de líintroduction de ce dÈpÙt en euros dans la proposition de loi concernant la modification de líarticle 16 du code de commerce. Si une telle possibilitÈ níest pas prÈvue, le groupe de travail doit proposer la prise en compte du dÈpÙt des comptes annuels en euros. 



711 Les Ètats comptables



Dans le cas díune comptabilitÈ en euros, le groupe de travail propose de faire les dÈclarations prÈparatoires dans la monnaie de tenue puis, de convertir le document final en francs. Ce choix implique que le document final prÈsentera un Ècart (tout rÈgime sauf BIC-IS). Cette solution paraÓt applicable dans la mesure o˘ la DGI a, dÈs ‡ prÈsent, prÈcisÈ que les contrÙles fiscaux se feraient dans la monnaie de tenue de la comptabilitÈ. 

La chaÓne de traitement est ici mono-monnaie mais il apparaÓt des divergences dans le document final. Il faut donc envisager tous les problËmes liÈs aux contrÙles de cohÈrence existants dans les logiciels pour le document final en francs. Cette solution ne permet pas díassurer líadÈquation des Ètats finaux par rapport aux annexes. En effet, dans le document final toutes les zones, y compris les zones de cumuls, sont converties en francs mais les annexes sont Ètablies ‡ partir du dÈtail figurant dans la comptabilitÈ et sont ensuite converties síil y a lieu. De plus, dans les Ètats ‡ produire, aujourdíhui, on ne prÈcise pas la monnaie de tenue de la comptabilitÈ. 



Pour les dÈclarations autres que la liasse fiscale, la conversion zone ‡ zone fait perdre la cohÈrence arithmÈtique du document lui-mÍme (cas de rejet par certaines administrations).



Pour palier ce problËme, il est souhaitable de faire figurer sur chaque dÈclaration : 

la monnaie de production des Ètats,

la monnaie de tenue de la comptabilitÈ (monnaie qui servira lors des contrÙles fiscaux). 

 

Pour les Ètats de synthËse, les rÈflexions du groupe de travail síorientent vers la conversion ‡ titre statistique de ces Ètats si la monnaie de prÈsentation des Ètats est diffÈrente de la monnaie de tenue de la comptabilitÈ. Cependant, le groupe ne souhaite pas imposer cette solution ‡ líensemble des Èditeurs et laisse la libertÈ ‡ certains de gÈnÈrer les Ètats ‡ partir des Ècritures en cas de double comptabilitÈ en francs et en euros. Ce type de comptabilitÈ est appelÈ "comptabilitÈ de luxe". Cependant cette solution níest pas applicable ‡ la production des dÈclarations fiscales ou sociales par respect de l'homogÈnÈitÈ de la production de tels Ètats dÈclaratifs. Dans ce cas, les dÈclarations seront Ètablis dans la monnaie principale de tenue de la comptabilitÈ et seront ensuite converties en francs. 



Pour les autres documents comptables, tels que la balance, il convient de permettre des Èditions en monnaie de contre-valeur par conversion directe des montants figurant sur líÈtat mais dans ce cas, il faut admettre des Ètats non ÈquilibrÈs si la comptabilitÈ níenregistre pas toutes les opÈrations en francs et en euros. 

On peut envisager deux solutions : 

un Ètat dans la contre-valeur non ÈquilibrÈ,

la constatation díun Ècart dans un compte extra-comptable pour Èquilibrer líÈtat.



712 les dÈclarations



Si la comptabilitÈ est tenue en euros, que fait-on pour pouvoir produire les dÈclarations fiscales, sociales et autres en FRF†?

En effet, les administrations maintiennent les dÈclarations en FR jusquíau moment o˘ elles seront aptes ‡ les traiter en euros et au plus tard pour les dÈclarations concernant des informations avant le 31/12/2001.

Dans ce cas, faut-il une indication du renseignement dans les deux monnaies ?

La DGI fera des contrÙles dans la monnaie díorigine de la comptabilitÈ alors on peut supposer que líÈtablissement de documents prÈparatoires en euros et leur transcription en FR pour prÈsenter la dÈclaration finale peuvent Ítre retenus.



PrÈcision ‡ demander au Conseil supÈrieur de líOrdre des Experts Comptables :

La profession comptable admettra-t-elle que les dÈclarations prÈparatoires soient dans la monnaie de la comptabilitÈ sans indication en clair de la monnaie utilisÈe ?



MÍme remarque pour la DGI et les organismes sociaux

Dans tous les cas, doit-on convertir le cumul de la dÈclaration ou le dÈtail des informations contenues dans la dÈclaration ?

Les sociÈtÈs de services estiment que les  dÈclarations pouvant Ítres dÈposÈes dans les deux monnaies doivent Ítre produites dans la monnaie de tenue de la comptabilitÈ.



7121 les dÈclarations fiscales



Selon le web du ministËre des finances, consultÈ le 7 dÈcembre 1997, "‡ compter du 1er janvier 1999, les entreprises qui auront choisi de tenir leur comptabilitÈ en euros pourront aussi opter pour le dÈpÙt de dÈclarations fiscales en euros dËs lors que celles-ci couvrent une pÈriode de tenue de comptes en euros. Le choix de dÈclarer en euros sera irrÈversible, comme celui de la tenue de la comptabilitÈ. 



Seront concernÈs†: 

le dÈpÙt des dÈclarations de rÈsultat et des liasses (bÈnÈfice industriel et commercial et impÙt sur les sociÈtÈs) pour tous les exercices clos ‡ compter du 1er†janvier†1999†; 

le dÈpÙt des dÈclarations de taxe sur la valeur ajoutÈe et Èventuellement des taxes assises sur les salaires, pour les opÈrations taxables et les salaires versÈs aprËs le 1er†janvier†1999, ainsi que le dÈpÙt des dÈclarations d'Èchange de biens†; 

le dÈpÙt des dÈclarations de taxe professionnelle, qui ne prendra effet dËs†1999 qu'en cas de crÈation ou de reprise d'un Ètablissement cette annÈe-l‡ et en pratique qu'en†2000 dans les autres cas (les bases dÈclarÈes sont en effet celles de l'exercice clos au cours de l'annÈe civile prÈcÈdent le dÈpÙt de la dÈclaration)". 



7122 Les obligations douaniËres



Les opÈrateurs pourront payer les droits et taxes en euros ‡ compter du 1er†janvier†1999. "A compter du 1er janvier 1999, toutes les dÈclarations en douane pourront Ítre Ètablies en franc ou en euros sur tout type de support. L'utilisation du rÈseau informatique douanier (systËme SOFI) facilitera les t‚ches des opÈrateurs. 



Les dÈclarations d'Èchange de biens pourront Ítre Ètablies en euros dËs le 1er†janvier†1999 lorsqu'elles sont effectuÈes sur support informatique ou tÈlÈmatique. Il est rappelÈ que la dÈclaration d'Èchange de biens est une dÈclaration dÈmatÈrialisÈe. Les dÈclarations Ètablies sur support papier ne pourront Ítre Ètablies qu'en franc ‡ cette date. 



Les dÈclarations de contributions indirectes et autres droits et taxes ne seront pas affectÈes. En effet, les droits ou taxes rÈsultantes d'impositions spÈcifiques continueront d'Ítre Ètablis en franc. Seul le montant total des droits et taxes ‡ payer fera l'objet d'une conversion en euros afin de permettre aux opÈrateurs d'exercer leur libertÈ de choix de l'unitÈ monÈtaire de paiement. Les dÈclarations concernant des impositions ad valorem (basÈes sur le prix du bien ou du service rendu) pourront Ítre effectuÈes en euros."



72 La comptabilitÈ doit-elle Ítre ÈquilibrÈe dans les deux monnaies ? 



Le choix díune telle position nÈcessite la prÈsence de deux zones au niveau ÈlÈmentaire. Le double montant est nÈcessaire ainsi que la trace de la monnaie díorigine. Le double montant sera-t-il prÈsent partout ?

Le groupe pense quíil convient de maintenir un Èquilibre parfait dans la monnaie de tenue de la comptabilitÈ si elle enregistre des montants issus de piËces comptables Èmises dans une monnaie diffÈrente. Dans ce cas, il faut que le systËme permette de faire un lien entre les documents libellÈs en francs ou en euros lors du basculement.

Le groupe de travail prÈconise alors de proposer comme minimum de faire un Ètat spÈcifique de liaison. La comptabilitÈ sera non ÈquilibrÈe dans la monnaie de contre-valeur.



�8 La rÈvision assistÈe par ordinateur

Pour les dossiers díaudit et de rÈvision contrÙlÈs dans le cadre d'une RAO (RÈvision AssistÈe par Ordinateur), le groupe de travail ne peut pas prÈvoir une conversion automatisÈe des dossiers traitÈs. La solution retenue est de dupliquer les informations et de constater les Ècarts manuellement.

Aucun automatisme ne semble envisageable.



�

Les archives Èlectroniques





1 -  Les archives comptables

Le besoin de conservation des historiques se situe ‡ trois niveaux :

la production des informations dans le cadre díun contrÙle (fiscal, social, lÈgal, etc.)

le comparatif sur un exercice,

le comparatif sur une pÈriode intermÈdiaire.



En ce qui concerne líhistorique, síil est exprimÈ en francs, il doit Ítre stockÈ en francs. Dans le cadre de leurs contrÙles, la DGI et les organismes sociaux ont clairement expliquÈ que leurs agents utiliseront les documents dans la monnaie de tenue de la comptabilitÈ. Cette rËgle, importante pour la phase transitoire afin de faciliter la tenue des comptes en euros, oblige la conservation des historiques dans la monnaie initiale.



Les Ètats de synthËse sont constituÈs díagrÈgats calculÈs ‡ partir díun ensemble de comptes. La conversion pour comparatif des valeurs unitaires des comptes va gÈnÈrer un Ècart qui sera imputÈ dans les documents de synthËse sur le total díun agrÈgat avec apparition en clair dans le dÈtail de ce dernier de líorigine de líÈcart.



En ce qui concerne le comparatif sur une pÈriode intermÈdiaire, le rÈsultat est significatif et crÈdible. On peut donc imputer líÈcart sur le compte de rÈsultat euros. Cependant la solution retenue est díutiliser un compte díÈcart qui síimpute sur un agrÈgat. Cet Ècart doit Ítre clairement identifiÈ.



Pour la production des Ètats comptables et fiscaux avec líindication de N-1 concernant líannÈe de basculement, les montants de N-1 sont calculÈs ‡ la volÈe par simple conversion. Toutes les zones de N-1 sont converties y compris les zones de cumuls. Cette solution simple ‡ mettre en oeuvre prÈsente líinconvÈnient de perdre la cohÈrence arithmÈtique des informations de N-1.





2 - Analyse des archives hors comptabilitÈ :



21 Les stocks



En ce qui concerne la gestion des stocks, une partie des informations provient de la gestion commerciale notamment líinventaire physique et sa valorisation. Líautre partie provient de la comptabilitÈ gÈnÈrale pour le stock initial. Il faut donc qualifier les monnaies utilisÈes et prÈciser la monnaie de tenue qui permet de valoriser le stock.



Concernant la conversion des donnÈes historiques, il faut traiter uniquement en mono-monnaie mais des achats peuvent Ítre pluri-monétairespluri-monÈtaire et les historiques, dans ce cas, sont-ils ‡ convertir†? Sur ce sujet, le groupe de travail souhaite un rapprochement avec les groupes compÈtents.



22 Les ventes et les achats



Ici, il síagit díutilisation statistique et donc de líutilisation de cumuls. Pour la comparaison entre la gestion et la comptabilitÈ, il faut convertir les dÈtails. Cependant, les ÈlÈments constitutifs díun contrÙle fiscal ne doivent pas Ítre convertis.





3 - Les archives dans 10 ans



Il convient de síinterroger sur :

le problËme des formats de fichiers,

avant líinstauration de líeuro, il faut faire attention ‡ la valeur implicite ou explicite des flux. Il faut donc pouvoir identifier ces flux.



La valeur des archives, quelle que soit leur anciennetÈ, ne doit pas Ítre soumise ‡ interprÈtation. Il faut donc:

ne pas convertir les archives mais indiquer la monnaie et son Èventuel coefficient díexpression pour identifier le passage du franc vers líeuro.

convertir les archives en euros pour ne gÈrer quíune seule monnaie.





Remarque : il conviendrait de prendre contact avec l'INSEEl'InseelíINSEE pour connaÓtre ses contraintes et les intÈgrer au niveau comptable†?

Dans le cas díune non conversion immÈdiate des archives, il faut prÈvoir Èventuellement une simple conversion des valeurs ‡ la volÈe lors des extractions sur les pÈriodes de stockage o˘ la monnaie de calcul níest pas celle de stockage.

Quelle que soit la dÈcision, conversion, double mÈmorisation ou indication de la monnaie, il est nÈcessaire de pouvoir restituer les archives dans les deux monnaies.



�



Au niveau des logiciels de paye



En prÈambule, le groupe de travail souhaite prÈciser que líindication de la monnaie díexpression sur le bulletin de paye est nÈcessaire. Cette mention serait souhaitable dËs les premiers bulletins de 1999. Pour mettre en úuvre cette proposition, les mises ‡ jour doivent Ítre effectuÈes en novembre 1998 au plus tard. Cette recommandation doit Ítre appliquÈe pour líÈtablissement des bulletins en euros mais aussi en francs dËs le 1er janvier 1999. Líobjectif recherchÈ est de ne permettre aucune interprÈtation sur le montant des bulletins remis aux salariÈs. Afin de ne pas obliger une modification de TOUS les logiciels existants, les sociÈtÈs de services estiment quíun tampon FRANCS ou EUROS serait une solution acceptable.



Par principe, le passage de la paie ‡ líeuro síeffectue globalement pour líentreprise et non Ètablissement par Ètablissement.



Le passage ‡ líeuros pose deux types de problËmes†:

le fonctionnement de la paye dans la pÈriode intermÈdiaire de 1999 ‡ fin 2001,

la problÈmatique du basculement du franc ‡ líeuro quelle que soit la pÈriode.



Pour le premier problËme, deux cas doivent Ítre ÈtudiÈs†:

la sociÈtÈ continue ‡ Ètablir la paye en francs†: quelles mentions paraissent nÈcessaires pour commencer ‡ informer les salariÈs ?

la sociÈtÈ dÈcide de passer sa paye en euros†avant 2002 : comment prÈsenter les rubriques de paye basÈes sur des francs ? faut-il arrondir les plafonds ? comment prÈparer les dÈclarations de fin d'annÈe, qui normalement doivent rester en francs jusqu'aux dÈclarations de 2001 ?

Selon le MinistËre des Finances; "il apparaÓt vraisemblablement que les dÈclarations sociales pourraient Ítre Ètablies en euros avant 2002, mais pour 1999, seules les dÈclarations en francs seraient acceptÈes." 

Cette solution nía pas ÈtÈ envisagÈe par le groupe de travail. Comme pour les dÈclarations fiscales, il est admis que les dÈclarations seront Ètablies dans la monnaie de tenue de la paye.



S'agissant du problËme du basculement, un accord gÈnÈral repose sur le principe que ce basculement ne pourrait avoir lieu qu'au 1er jour díune pÈriode de dÈclaration sociale (mois ou trimestre). Ceci limite le nombre de cumuls ‡ convertir, mais ne supprime pas la nÈcessitÈ de convertir l'historique de paye. Notons Ègalement que l'exercice comptable ne dÈmarrant pas obligatoirement au 1er janvier, il faut prÈvoir que la comptabilisation de la paye change d'unitÈ monÈtaire en cours d'annÈe. Cette comptabilisation est prise en charge par líapplication de comptabilitÈ.

Si le choix de basculement a lieu ‡ une autre date que le 1/1, les nouveaux cumuls en euros seront Ètablis en convertissant seulement ces mÍmes cumuls calculÈs en francs sur la base des bulletins de paye en francs. Les bulletins de paye prÈcÈdant le basculement ne seraient pas convertis.

Dans les deux cas, on peut se demander s'il faut Èditer deux bulletins de paye, l'un en francs, l'autre en euros ? Il faut aussi Ètudier l'effet de chaque solution sur les virements de salaires, selon que le compte banque de la sociÈtÈ est tenu en francs ou en euros.



1 - Le brut

Plusieurs rubriques de la partie brut du bulletin alimentent des compteurs aprËs la validation des bulletins individuels. La problÈmatique des ces compteurs est leur conversion. Il s'agit notamment†:

base de líindemnitÈ de prÈcaritÈ des contrats ‡ durÈes dÈterminÈes,

base de cumul des congÈs payÈs,

primes calculÈes ‡ une date X en date díapplication sur quelques mois en arriËre,

prime de prÈcaritÈ,

heures supplÈmentaires "‡ cheval†", reprise sur la pÈriode N-1, etc.

Attention, certains compteurs sont exprimÈs en jours et heures, les programmes doivent pouvoir les repÈrer en cas de conversion automatique. Le groupe propose la seule conversion des cumuls montants nÈcessaires ‡ líÈtablissement de la paye future.



Il convient aussi díenvisager les quelques points suivants (liste non exhaustive) :

en cas de dÈfaut de valeur, quelle est la force probante de la conversion des bases en euros†? Le groupe souhaite que la disponibilitÈ de barËme en euros soit effective par les organismes sociaux et líadministration sociale dËs le 1.1.1999 (publication souhaitÈe au plus tard au cours de la premiËre quinzaine de Janvier 1999) ;

la dÈcimalisation du SMIC horaire doit rester ‡ 2 positions, mais quelle sera sa valeur en euros†?

líhistorique doit Ítre exprimÈ dans les deux monnaies, ou au moins en francs (monnaie díorigine de calcul des bulletins) : seuls les bulletins exprimÈs en francs avant le basculement devraient avoir force probante. Toute mÈthode garantissant la reconstitution des montants initiaux en francs du bulletin est acceptable (conversions avec mÈmorisation des Ècarts, double mÈmorisation, duplication des bases, etc.) ;

un rappel sur une base francs en 2002 fera apparaÓtre des valeurs en euros ;

le calcul de la paie ‡ líenvers níest pas retenu par le groupe pour dÈterminer un calcul en euros sur un bulletin de paye en francs ; le groupe propose que lors du passage ‡ líeuro, líentreprise nÈgocie avec le salariÈ concernÈ un net arrondi en euros. Il faut souligner que ce calcul du net en euros sur un bulletin de paye Ètabli en euros doit bien s˚r Ítre possible mais quíil níassure aucune cohÈrence quant ‡ la conversion des valeurs brutes en euros vers les francs pour restituer un net en euros sur un bulletin en francs. La fonction de calcul du net peut Ítre proposÈe comme un avantage concurrentiel mais il níest pas obligatoire.

Le groupe ne souhaite pas imposer un lien entre la monnaie de tenue de la comptabilitÈ et la monnaie utilisÈe par le programme de paye. Le programme de comptabilitÈ fera alors la conversion du fichier transmis par la paye comme prÈcisÈe pour líensemble des programmes pÈriphÈriques.

Les constantes utilisÈes dans les formulations de calcul sont saisies parce quíil níest pas possible díagir de faÁon automatisÈe. Líarchivage doit se faire dans la monnaie de calcul des bulletins. Mais líhistorique en euros pour comparatifs est possible selon les logiciels. On ne peut pas imposer une cohÈrence parfaite sur líhistorique.

DÈcimalisation des plafonds

La valeur des plafonds en francs et en euros doit correspondre. Il níest donc pas possible díobtenir des valeurs arrondies dans les deux monnaies aprËs la conversion. Pour permettre une rÈversibilitÈ des conversions de seuils et plafond dans les deux monnaies, il faut que les organismes sociaux prÈvoient des valeurs ne produisant pas díÈcarts de conversions lors du passage des francs vers les euros. Il est relativement facile díobtenir des rÈsultats sans Ècarts en Ètablissant les valeurs de rÈfÈrence en euros puis en les convertissant en francs.

Le groupe de travail demande quíil níy ait pas de modification de la dÈcimalisation actuelle des calculs effectuÈs (seules deux dÈcimales seront conservÈes).

Dans le cas díun bulletin avec maintien de salaire, il  y a saisie du montant de subrogation, ce montant est communiquÈ par les organismes sociaux. Afin de simplifier les traitements, le groupe de travail demande que ces organismes prÈcisent cette valeur en francs et en euros dËs le 1er janvier 1999.

Il est important de pouvoir obtenir de tous les organismes et pour tous les documents portant mention díun montant intervenant directement ou pas dans líÈtablissement díun bulletin de paye, la double valorisation des montants. Ce principe rÈpondrait au souhait de ces organismes de voir apparaÓtre le double montant sur les bordereaux de dÈclaration.





2 - Cotisations



Les rËgles díarrondis ne changent pas si les calculs sont effectuÈs en euros (il est impossible díenvisager un logiciel appliquant des rËgles diffÈrentes selon que la base est en euros ou en francs). Pour les mÍmes raisons, le principe de troncature doit Ítre conservÈ afin díÈviter une modification des logiciels de paye. Ceci permet Èventuellement de continuer díutiliser les logiciels de paye actuels en entrant simplement des valeurs en euros. Les contrÙleurs, les rÈviseurs, les auditeurs, etc. doivent Ítre en mesure díeffectuer leurs contrÙles a posteriori dans la monnaie díÈtablissement du bulletin.

Il est indispensable de síassurer de líhomogÈnÈitÈ de ces rËgles auprËs de l'ensemble des acteurs de la sphËre sociale†: URSSAF, ASSEDIC, MSA, Caisses de retraites complÈmentaires et de prÈvoyance, Caisse des congÈs payÈs du b‚timent, CCVRP, etc.

La DGI accepterait une dÈclaration convertie en francs ‡ partir díune comptabilitÈ tenue en euros. Les organismes sociaux devraient aussi accepter ce principe. Les Ètats dÈclaratifs seraient calculÈs en euros puis convertis en francs. La dÈclaration en francs ne prÈsenterait pas une homogÈnÈitÈ arithmÈtique. Cette solution ne serait appliquÈe que dans le cas ou les organismes se trouveraient dans líimpossibilitÈ de recevoir des dÈclarations en euros dËs†1999. En effet, le principe retenu par le groupe de travail, rappelÈ en dÈbut de ce chapitre, est la continuitÈ díexpression†: les dÈclarations seraient produites dans la monnaie de tenue de la paye. Les dÈclarations doivent pouvoir Ítre Ètablies en euros si la paie est en euros avec indication de certains montants en francs (comme le net ‡ payer). Cette solution est possible avec líutilisation de la DUCS sans modifications majeures et la notion de monnaie díexpression sera incluse dans le nouveau MIG� du message COPAYM. Le groupe prÈconise donc le recours aux tÈlÈtransmissions et ‡ la DUCS.





3 - La dÈtermination du net

Seul le Net ‡ payer des bulletins Ètablis en francs ‡ partir de 1999 devra Ítre indiquÈ en euros. Il est essentiel de souligner que ce Net sera une conversion du Net en francs et, quíen consÈquence, il ne sera pas Ègal au Net en euros díun bulletin calculÈ rÈellement en euros (toutes donnÈes Ègales par ailleurs). En consÈquence, cette conversion ne peut Ítre que de nature informative. En effet, lors du basculement, le net calculÈ dans le bulletin en euros sera diffÈrent du net francs converti en euros. Il convient donc de prÈciser la mention "pour information" ‡ cÙtÈ du net converti sur les bulletins en francs.

Dans le cas des bulletins en euros en pÈriode de transition, le groupe recommande de faire apparaÓtre la valeur d'origine en francs pour certaines rubriques, par exemple†:

avances, acomptes et oppositions : conserver la valeur díorigine et la monnaie díorigine ;

carte orange : ‡ partir de quelle date les cartes oranges seront distribuÈes en euros ?

ticket restaurant avec le strict respect des seuils et de la rÈpartition : ‡ partir de quelle date pourra-t-on obtenir des ticket restaurant exprimÈs en euros†?

cotisations complÈmentaires (mutuelles) : les valeurs seront-elles exprimÈes dans les deux monnaies ?

remboursement de frais†: les frais en francs seront convertis en euros sur le bulletin avec pour consÈquence de provoquer une "perte" de 3 centimes ;

indication de la monnaie díorigine permettant de de gÈrer les reports automatiques de rËglement díun mois sur líautre, en particulier lors du basculement de monnaie ;

avantages en nature : utilisation obligatoire de la mÍme monnaie dans le calcul du brut et dans le pied de bulletin ;

etc.

Pour les montants exprimÈs en francs (ticket-restaurant, saisies-arrÍt, etc.), il convient díindiquer systÈmatiquement le montant díorigine en francs et sa contre-valeur en euros. Cependant, le report sur le bulletin papier peut Ítre complexe en raison de la place disponible ou de líutilisation de préimprimésprÈ-imprimÈs n'autorisant pas cette double impression. Il est donc envisagÈ que les mentions en francs figurent sur un document annexÈ au bulletin.

Lorsque le bulletin de paye est Ètabli en euros, deux donnÈes sont indispensables pour líinformation des salariÈs†:

l'indication du Net imposable cumulÈ en francs sur l'annÈe civile (par conversion du net imposable cumulÈ en euros) afin de permettre au salariÈ de rÈdiger sa propre dÈclaration de revenus au dÈbut de l'annÈe suivante,

indication du Net ‡ payer en francs (‡ titre indicatif).

Líindication du Net imposable mensuel níest pas souhaitÈe par le groupe de travail car en effet, l'addition des nets imposables mensuels convertis en francs ne sera jamais Èquivalent ‡ la conversion du Net imposable cumulÈ sur l'annÈe civile.





4 - Transfert des informations de la paye en comptabilitÈ



Le programme de paye pourra gÈnÈrer des francs ou des euros selon la monnaie choisie pour la paye. Cíest uniquement le programme comptable qui sera chargÈ d'effectuer la conversion. Les rËgles de gestion du transfert sont celles expliquÈs dans le chapitre concernant la comptabilitÈ.



Paiement des salaires



Selon la monnaie díÈtablissement de la paye, la monnaie du compte bancaire de la sociÈtÈ servant ‡ Ètablir le rËglement, et le compte du salariÈ dans l'entreprise, il faut analyser la rÈciprocitÈ des conversions pour assurer líexactitude des paiements. Une des configurations offre une zone de risque de divergence entre les montants imprimÈs sur le bulletin de paye et la valeur crÈditÈe sur le compte du salariÈ (exemple : Annexe 4).

�

En conclusion, seule une situation est dÈlicate, celle indiquÈe par OUI. Le groupe dÈconseille aux entreprises díutiliser une telle procÈdure. Les entreprises ayant optÈ pour une gestion de trÈsorerie totalement en euros devraient conserver un compte bancaire en francs pour le paiement des salaires lorsque les bulletins seront Ètablis en francs.

Il est ‡ souligner que ce cas de figure peut Ítre frÈquent dans les entreprises puisque la dÈtention de comptes en euros níengendre pas de difficultÈs majeures.

�

5 - Autres remarques 



51 Payes dÈcalÈes†:

La pratique de la paye dÈcalÈe pose des difficultÈs de calcul des bulletins lors de líannÈe de basculement en euros. Il est rappelÈ que líentreprise applique le plafond du mois de janvier de líannÈe N+1 pour les paies de dÈcembre de líannÈe†N. Cette rËgle síapplique pour les cotisations URSSAFUrssaf et ASSEDICAssedic lorsque le paiement de la paye de dÈcembre est effectuÈ en janvier. Cependant, pour les cotisations autres que celles destinÈes aux URSSAFUrssaf et aux ASSEDICAssedic, ce sont les valeurs de dÈcembre avec un cumul en francs qui sont utilisÈes.

Les entreprises pratiquant la paie dÈcalÈe, qui dÈcident de basculer en euros au dËs le 1er janvier 1999, peuvent-elles Ètablir les paies de dÈcembre 1998 en euros†? 

En consÈquence, le groupe demande une homogÈnÈitÈ dans le calcul des cotisations de dÈcembre†1998 ‡ novembre†1999 pour les entreprises pratiquant la paie dÈcalÈe et basculant en euros dËs le 1er janvier 1999.



52 Sur le bulletin de paye†:

AprËs l'annÈe 2001†: les bulletins de paie seront Ètablis en euros uniquement. Le groupe de travail ne juge pas nÈcessaire le maintien de la valeur en francs du Net ‡ payer sur ces bulletins.



53 Attestations destinÈes aux salariÈs†:

Líattestation ASSEDIC destinÈe au salariÈ contient des informations issues du systËme de paye de l'entreprise concernant des pÈriodes francs et Èventuellement euros. Cette attestation pourra-t-elle Ítre produite ‡ partir díÈlÈments convertis ? Sera-t-elle exprimÈe dans les deux monnaies ? Existe-t-il une autre alternative†? 

Ces questions n'ont pas reÁu aujourdíhui de rÈponse de la part de cet organisme social. La principale difficultÈ consiste ‡ rÈpondre aux aux besoins du salariÈ qui en est destinataire et l'ASSEDICl'Assedic. En effet, pour calculer les droits aux indemnitÈs et vÈrifier certains ÈlÈments (tel que le dÈlai de carence), le salariÈ est souvent amenÈ ‡ produire ses bulletins de paie ‡ l'appui de la dÈclaration ASSEDICAssedic.

Le groupe demande la possibilitÈ díÈtablir cette dÈclaration en mono -monnaie et dans la monnaie díÈtablissement du dernier bulletin figurant sur cette dÈclaration. Cette solution suppose que les ASSEDICAssedic admettent une dÈclaration en euros et une partie des bulletins justificatifs en francs. Il faut rappeler quíun bulletin converti, mÍme et surtout ligne ‡ ligne, ne sera jamais Èquivalent ‡ un bulletin calculÈ intÈgralement dans chacune des deux monnaies.



Il conviendrait de prÈvoir peut-Ítre un scÈnario de prÈsentation aux salariÈs avec explication des calculs effectuÈs et des diffÈrences possibles entre un bulletin converti et un bulletin dans une autre monnaie.

�ANNEXE 1







Impact des conversions sur le lettrage

��������Compte Fournisseur����������FRF�FRF��euroEUR�euroEUR����DÈbit�CrÈdit��DÈbit�CrÈdit��12/01/99�Facture 5445��121,76 F���19,86 F��14/01/99�Facture 5644��2 761,87 F���450,38 F��14/02/99�ChËque�2 883,63 F���470,23 F������������Totaux�2 883,63 F�2 883,63 F��470,23 F�470,24 F���Solde�0,00 F���-0,01 F�����������Taux : 	1 euro	6,13234†Francs



Lorsque le compte fournisseur est Ètabli en euros, l'Èquilibre de lettrage est rompu.

L'opÈration de basculement doit rÈÈquilibrer le lettrage par un mouvement sans valeur exprimÈ en Francs.



��FRF�FRF��euroEUR�euroEUR����DÈbit�CrÈdit��DÈbit�CrÈdit��12/01/99�Facture 5445��121,76 F���19,86  ��14/01/99�Facture 5644��2 761,87 F���450,38  ��14/02/99�ChËque�2 883,63 F���470,23  ���14/02/99�Arrondi de conversion����0,01  ��������������������Totaux�2 883,63 F�2 883,63 F��470,24  �470,24  ���Solde�0,00 F���0,00  ���

�ANNEXE 2

Impact des conversions sur les remises en banque 

������ComptabilitÈ en francs et chËques en euro ������Taux : �6,13233�FRF/euroEUR����������Remise du 12 Janvier 1999�������euroEUR��FRF/Contrepartie���DUPONT�231,87 ��1 421,90  � ��DURANT�45,89 ��281,41  ���STEED�45,76 ��280,62  ���MILOU�155,54 ��953,82  ���PEELS�545,61 ��3 345,86  ���TINTIN�354,14 ��2 171,70  ���ASTERIX�100,00 ��613,23  ���ALIX�324,00 ��1 986,87  ���VALERIAN�324,00 ��1 986,87  ���LAURELINE�324,00 ��1 986,87  ���SPIROU�324,00 ��1 986,87  ���DUPOND�324,00 ��1 986,87  ���������Totaux�3098,81 �19 002,93  �19 002,89  �0,04  ��������Remise du 10 Janvier 1999�������Francs/Contrepartie��Euro���DUPONT�231,87 ��37,81  � ��DURANT�5451,65 ��889,00  ���STEED�541,53 ��88,31  ���MILOU�155,54 ��25,36  ���PEELS�545,61 ��88,97  ���TINTIN�354,14 ��57,75  ���ASTERIX�100,00 ��16,31  ���VALERIAN�324,04 ��52,84  ���LAURELINE�325,04 ��53,00  ���SPIROU�325,04 ��53,00  ���DUPOND�324,97 ��52,99  ���DUPONDT�324,97 ��52,99  ���������Totaux�9004,40 �1 468,35  �1 468,33  �0,02  ��������La rËgle des arrondis appliquÈe par les banques provoque un Ècart.

Cet Ècart est effectif dans les deux hypothËses. Sa valeur peut Ítre supÈrieure ‡ 0,03. De plus, cet Ècart n'est pas signalÈ par la banque.



�ANNEXE 3

Explication dÈtaillÈe de líutilisation du segment MOA dans les messages EDIFICAS.



	MOA	MONETARY AMOUNT



	Function: 	To specify a monetary amount.



	C516	MONETARY AMOUNT	M

	5025	Monetary amount type qualifier	M	an..3

	5004	Monetary amount	C	n..18

	6345	Currency, coded	C	an..3

	6343	Currency qualifier	C	an..3

	4405	Status, coded	C	an..3



5025	Le qualifiant du type de montant monÈtaire permet de distinguer dans les mouvements comptables le type de montant. Plusieurs occurrences sont possibles†:

pour identifier le montant du mouvement ;

pour identifier le montant de la TVA incluse dans un montant TTC pour les comptabilitÈs gÈrÈes en TTC (Comptes de copropriÈtÈs par exemple).



5004	Montant monÈtaire du mouvement.



6345	Code de la devise díexpression du montant.



6343	Fonction de la devise díexpression du montant.

montant exprimÈ en devise/monnaie díorigine de la piËce comptable ;

montant exprimÈ en devise/monnaie de rÈfÈrence de la comptabilitÈ ;

montant exprimÈ en monnaie unique (euro).



Codes valeurs ‡ dÈterminer.



Description : Code giving specific meaning to data element 6345 Currency. 



1	Customs valuation currency	The name or symbol of the monetary unit involved in the transaction for�	customs valuation. 

2	Insurance currency	The name or symbol of the monetary unit involved in the transaction for�	insurance purposes. 

3	Home currency	The name or symbol of the local monetary unit. 

4	Invoicing currency	The name or symbol of the monetary unit used for calculation in an invoice. 

5	Account currency	The name or symbol of the monetary unit to be converted from.

6	Reference currency	The name or symbol of the monetary unit to be converted. 

7	Target currency	The name or symbol of the monetary unit to be converted into.

8	Price list currency	The name or symbol of the monetary unit used in a price list.

9	Order currency	The name or symbol of the monetary unit used in an order.

10	Pricing currency	The name or symbol of the monetary unit used for pricing purposes. 

11	Payment currency	The name or symbol of the monetary unit used for payment. 

12	Quotation currency	The name or symbol of the monetary unit used in a quotation. 

13	Recipient local currency	The name or symbol of the local monetary unit at recipient's location. 

14	Supplier currency	The name or symbol of the monetary unit normally used by the supplier. 

15	Sender local currency	The name or symbol of the local monetary unit at sender's location.

16	Tariff currency	The currency as per tariff. 

17	Charge calculation currency	The currency in which the charges are calculated. 

18	Tax currency	The currency in which tax amounts are due or have been paid. 



4405	Dans la norme EDIFACT, le statut du montant monÈtaire permet de prÈciser si le montant est dÈfinitif, rÈsultat díun calcul, arrondi, etc. Dans le monde comptable, un montant est toujours issu díune opÈration de gestion et est donc permanent par nature. En revanche, il est indispensable de prÈciser si le montant est dÈbiteur ou crÈditeur. Cíest une notion identique ‡ la notion de valeur nÈant (NIL de code 15). Il ne semble pas que ces notions soient fondamentalement diffÈrentes des notions exprimÈes dans les valeurs de la table de code (voir ci-dessous).



Description : Provides information regarding a status.



1	To be done	Remark that the requested service in the order remains outstanding.

2	Done	The instruction has been completed.

3	Passed on	The information has been passed on.

4	Final	The amount has the status of finality.

5	Subject to final payment	The amount is subject to finality.

6	Minimum	The amount quoted is a minimum tariff.

7	Fixed	The amount quoted is a fixed tariff.

8	Maximum	The amount quoted is a maximum tariff.

9	Information	The amount is quoted for information only, it is not part of the  charges 

		to be deducted or added.

10	0 day available	The amount is available today.

11	1 day available	The amount is available on the next banking office day after the booking 

		date.

12	2 days available	The amount is available on the second banking office day after the 

		booking date.

13	3 days available	The amount available on the third banking office day after the booking 

		date.

14	Uncollected funds	Funds not collected by beneficiary.

15	Nil	Self explanatory.

16	None advised	Self explanatory.

17	Requested	Self explanatory.

18	Free of charge	Self explanatory.

19	Rounded	Self explanatory.

20	Permanent	Self-explanatory.

21	Temporary	Self-explanatory.

22	Subject to agreed condition	Subject to agreed condition.

23	Added	In addition to.

24	Deducted	A deduction from.

25	Included	Is included in.



	Au regard des codes de la table il est Èvident que notre mise en úuvre de la donnÈe 4405 est une novation par rapport aux codes utilisÈs dans les occurrences du segment MOA dans les autres messages. Mais les notions de DÈbit ou de CrÈdit et bien s˚r les dÈclinaisons dÈbit positif, crÈdit positif, dÈbit nÈgatif et crÈdit nÈgatif sont rÈellement des statuts du montant et ne peuvent Ítre dissociÈs de la valeur. Il est utile de rappeler quíen aucun cas la notion de nÈgatif ou de positif associÈe ‡ un montant ne peut recouvrir la notion de dÈbit ou de crÈdit. 

�ANNEXE 4

Impact des conversions sur la chaÓne des paiements�����ComptabilitÈ en francs et chËques en euro�����Taux : �6,13233�Francs / Euro���Expression des valeurs�����…tablissement de la paye�Compte de

rËglement�Compte du

salariÈ�Anomalies ��Francs�Francs�Francs�Pas d'anomalie��Francs�Euro�Francs�Erreur potentielle de -3 ‡ +3 centimes. Le paiement  ne contient pas les deux valeurs.��Francs�Euro�Euro�Pas d'anomalie��Francs�Francs�Euro�Pas d'anomalie��Euro�Francs�Francs�Pas d'anomalie��Euro�Euro�Francs�Pas d'anomalie��Euro�Euro�Euro�Pas d'anomalie��Euro�Francs�Euro�Pas d'anomalie�������…tablissement de la paye�Compte de

 rËglement�Compte du

salariÈ�Anomalies ��7 827,90  �7 827,90  �7 827,90  �Pas d'erreur��1 276,50  �����7 827,90  �1 276,50  �7 827,92  �Erreur��1 276,50  ��1 276,50  ���7 827,90  �1 276,50  �1 276,50  �Pas d'erreur��1 276,50  �����7 827,90  �7 827,90  �1 276,50  ���1 276,50  ��7 827,90  �Pas d'erreur��1 276,50  �7 827,92  �7 827,92  �Pas d'erreur��7 827,92  �����1 276,50  �1 276,50  �7 827,92  �Pas d'erreur��7 827,92  ��1 276,50  ���1 276,50  �1 276,50  �1 276,50  �Pas d'erreur��7 827,92  �����1 276,50  �7 827,92  �1 276,50  �Pas d'erreur��7 827,92  ��7 827,92  ����ANNEXE 5

DÈtail du nombre de mouvements díajustement de conversion pour un Èchantillon de dossiers.

Dossiers tenus en FRF sans piËces díorigine EUR.





�Recommandations�S��Questions en suspenSd�N��Un dossier comptable est tenue dans une monnaie dite pivot dans laquelle les Ècritures comptables sont ÈquilibrÈes. 

A la clÙture annuelle d'un dossier, la monnaie de tenue est unique pour un exercice díun dossier.�O



O����Pour un dossier comptable, la monnaie de tenue est diffÈrente entre deux exercices.�O����Le changement de monnaie dans le systËme comptable est effectuÈ au moment souhaitÈ par le chef díentreprise.�O����Lors du passage díun dossier en euros, toutes les Ècritures de clÙture d'un exercice sont converties en euros pour Ítre contre-passÈes l'exercice suivant. 

Les Ècritures en francs issues díune saisie de piËces en euros sont converties sans distorsion par rapport aux piËces comptables.�O





O����Les algorithmes automatiques de conversion de montants ‡ partir de devises OUT suivent les rËgles de conversions des devises IN soit†:	

Monnaie	=>	Euros

Euros arrondis ‡ 3 dÈcimales au moins	

Euros	=>	Francs

Les taux de conversions sont ‡ 6 chiffres significatifs.�O����Les taux de conversion de líeuro sont exprimÈs par rapport ‡ chacune des monnaies. Le programme doit permettre la saisie unique de ces taux sans possibilitÈs de modifications ultÈrieures.

Líimportance de cette saisie unique est telle que des moyens de contrÙles doivent Ítre envisagÈs. Par exemple chiffre clef.�O





S�����

Recommandations�S��Questions en suspenSd�N��Une des procÈdure de basculement de francs vers euros consiste ‡ convertir toutes les Ècritures dÈj‡ saisies sur líexercice de basculement.�O�Cette procÈdure, impliquant Èventuellement la modification díÈcritures sur des pÈriodes closes, est-elle autorisÈe†?���La procÈdure de basculement de francs vers euros inclut la production díun journal des Ècarts de conversion Ècriture par Ècriture.�O�Le journal doit-il Ítre physiquement ÈditÈ obligatoirement†?���La procÈdure de basculement des francs vers les euros inclut la crÈation díune Ècriture díÈquilibre de conversion des Ècarts de lettrage. 

Ces Ècritures sont gÈnÈrÈes ‡ chaque lettrage.�O



O����Les mouvements díÈcarts de conversions sont enregistrÈs dans les comptes†:	

6768	…carts et rÈajustement de conversion calculÈs 

7768	automatiquement par le systËme informatique liÈs au passage ‡ líeuro.�S����Le basculement díune comptabilitÈ en cours díexercice síeffectue par líÈtablissement díun arrÍtÈ intermÈdiaire sans conversion de la sous-pÈriode dÈj‡ saisie en francs. Seule la balance de rÈouverture pour la nouvelle pÈriode est convertie en euros. Cette solution est alternative ‡ la solution de conversion des opÈrations dÈj‡ saisies.�O�Coexistence dans un mÍme exercice de deux sous pÈriodes líune en francs líautre en euro. Cette mÈthode ne semble adaptÈe quíaux comptabilitÈs centrales organisÈes par clÙtures pÈriodiques irrÈversibles.���Les Ècarts de conversions apparaissant lors de la saisie díune piËce en euros dans un systËme en francs (ou vice versa) sont imputÈs dans un mouvement de líÈcriture sur un des comptes díÈcarts.�O����Les Ècritures comptables composÈes díenregistrements ‡ des dates diffÈrentes (Ècritures de caisse, de banque) sont convertis avec imputation des Ècarts en date du dernier jour.�S�����

Recommandations�S��Questions en suspenSd�N��Lors de la saisie des Ècritures, il est utile de rappeler ‡ líÈcran la monnaie de tenue de la comptabilitÈ. Il faut indiquer la monnaie díexpression des montants en cours de saisie et líaffichage de la valeur dans líautre monnaie. 

Líindication de líÈcart sur líÈcriture est un plus.�S





P����Lors de la saisie de bordereaux de remise en banque ou díordres bancaires multilignes, il apparaÓt toujours une divergence entre la conversion du total (effectuÈ par líÈtablissement bancaire) et la somme des conversions nÈcessaire ‡ líenregistrement comptable ÈquilibrÈ : cette diffÈrence est enregistrÈe dans les comptes díÈcarts sans contre-valeur quel que soit le montant de cet Ècart.�O����Les opÈrations de rÈouverture díexercice sont effectuÈes selon l'un des deux modes†:	

mode balance (conversion des soldes),

mode journal (conversion des Ècritures constituant le solde).

Dans les deux scÈnarios, un seul Ècart est enregistrÈ.�O����Pour les comptes auxiliarisÈs, le solde converti est recalculÈ ‡ partir de la somme des conversions des comptes individuels.�O����Pour les comptes non auxiliarisÈs mais dont le dÈtail est individualisÈ dans un logiciel tiers (par exemple les immobilisations), le solde est converti dans le compte comptable puis ajustÈ sur líexercice pour enregistrer les Ècarts avec le cumul des valeurs individuelles.�O����La rËgle díajustement des comptes centralisÈ est applicable ‡ tous les comptes faisant líobjet de pointages/rapprochement avec les logiciels de tiers et pour toutes les valeurs reportÈes díun exercice N-1 ‡ N.�O�Comment enregistrer d'une faÁon comptable líÈcart de conversion†? Quel doit Ítre son traitement dans les Ètats dÈclaratifs†?����

Recommandations�S��Questions en suspenSd�N��Les fichiers díimportation ou díexportation díÈcritures sont considÈrÈs implicitement comme exprimÈs dans la monnaie de tenue de la comptabilitÈ.�O����Les dÈclarations ou statistiques produites ‡ partir díune comptabilitÈ en francs sont exprimÈes en francs.�O����Les dÈclarations ou statistiques produites ‡ partir díune comptabilitÈ en euros sont exprimÈes en euros.�O����Si les deux rËgles prÈcÈdentes ne sont pas applicables, la dÈclaration est prÈparÈe dans la monnaie de tenue puis le document final est produit dans la monnaie exigÈe par le destinataire par conversion de toutes les valeurs.�S�Cette mÈthode assure la traÁabilitÈ des calculs mais rend arithmÈtiquement incohÈrent le document final dans la monnaie exigÈe.���Il níy a pas obligation de tenir une comptabilitÈ ÈquilibrÈe dans l'une des deux monnaies. Certaines opÈrations nÈcessitent cependant de disposer de la valeur initiale et de sa monnaie díexpression.�O����Pour permettre la mixitÈ des monnaies dans les fichiers díimportation ou díexportation, il faut indiquer la monnaie ligne ‡ ligne ou dans les entÍtes de fichiers. 

Une information fiable nÈcessite líindication de la monnaie díorigine dans les flux.�S





O����Dans les messages Edifact, le guide díimplÈmentation du segment MOA prÈcise le code indiquant la monnaie díorigine de líÈvÈnement comptable.�S����



�

Recommandations�S��Questions en suspenSd�N��Les organismes sociaux et la DGI effectueront leurs contrÙles dans la monnaie de tenue des comptabilitÈs. 

Les archives doivent Ítre accessibles au moins dans la monnaie initiale de leur crÈation.�O



O����Les comparatifs entre exercices ou pÈriodes intermÈdiaires faisant apparaÓtre des Ècarts de conversions devront Ítre identifiÈs dans le dÈtail des agrÈgats.�O����Le vieillissement des archives ne doit pas conduire ‡ une ambiguÔtÈ sur la monnaie díexpression des valeurs stockÈes :

soit toutes les archives sont converties pour Ítre dans une monnaie homogËne, avec traÁabilitÈ de la valeur díorigine ;

soit une datation prÈcise des opÈrations permet de connaÓtre la monnaie des archives. �O



S



S����

�Recommandations�S��Questions en suspenSd�N��Sur tous les bulletins de paye Ètablis ‡ partir du 1er Janvier 1999, la monnaie díexpression doit Ítre indiquÈe en clair.�O����Le passage díune paye en francs ‡ une paye en euros síeffectue globalement pour une entreprise tous Ètablissements confondus.�O����La date de changement de monnaie est libre mais doit correspondre au dÈbut díune pÈriode de dÈclaration sociale (mensuelle ou trimestrielle).�O����Les bulletins de paye Ètablis en francs doivent Ítre conservÈs en francs. Líhistorique peut Ítre conservÈe dans les deux monnaies ou au moins dans la monnaie díexpression des bulletins.�O����Lors du basculement, les compteurs cumulant des informations monÈtaires issues des bulletins sont convertis pour leur cumul. Les bulletins ultÈrieurs exprimÈs en euros venant síajouter ‡ ces conversions.�O����Une attention particuliËre doit Ítre portÈe sur les rubriques de cumuls dÈviÈes de leurs objectifs initiaux. Cumuls de temps ou de quantitÈs dans des zones destinÈes ‡ recevoir des montants.�P����Il níy a aucune obligation de changer de monnaie en comptabilitÈ au mÍme moment que dans le systËme de paye.�S����La dÈcimalisation des valeurs en euros est identique ‡ celle des valeurs en francs.�O����Les rËgles díarrondis et/ou de troncature utilisÈes dans les calculs díun bulletin de paye ou de dÈclarations sociales sont identiques en francs et en euros.�O����Recommandations�S��Questions en suspenSd�N��A dÈfaut de publication des barËmes en euros, les valeurs converties selon les rËgles du traitÈ peuvent Ítre utilisÈes.�S�Une demande est faite aux organismes sociaux pour que les valeurs des barËmes soient converties sans arrondis díune monnaie vers líautre.���Le calcul de la paye ‡ líenvers en partant díun Net en euros dans un bulletin en francs níest pas obligatoire.�P����Une attention doit Ítre portÈe sur les valeurs monÈtaires utilisÈes directement dans les formules de rubriques de paye.�O����Il est souhaitable que les organismes sociaux communiquent les valeurs dans les deux monnaies.�S����Les vÈrifications et contrÙles seront effectuÈs dans la monnaie de tenue.�S����Les dÈclarations seront effectuÈes dans la monnaie díÈtablissement de la paye.�O����Si la  rËgle prÈcÈdente níest pas applicable, la dÈclaration est prÈparÈe dans la monnaie de tenue puis le document final est produit dans la monnaie exigÈe par le destinataire par conversion de toutes les valeurs.�O�Cette mÈthode assure la traÁabilitÈ des calculs mais rend arithmÈtiquement incohÈrent le document final dans la monnaie exigÈe.���La Ducs est un moyen de simplifier le passage de la paye ‡ la monnaie unique puisque les cahiers des charges intËgrent dÈj‡ líexpression de la monnaie.�P����Il y a une combinaison entre la monnaie díÈtablissement du bulletin, la monnaie du  compte de líentreprise pour le paiement et la monnaie du compte du salariÈ, qui pose une difficultÈ†:	�	FRANCS	EUROS	FRANCS�Le montant crÈditÈ peut Ítre diffÈrent du montant du bulletin.�S����Recommandations�S��Questions en suspenSd�N��Une difficultÈ existe sur les payes dÈcalÈes pour dÈterminer líannÈe de basculement. �S�Peuvent-elles commencer en dÈcembre 1998†?���Líattestation ASSEDIC devrait Ítre produite en une seule monnaie, celle du dernier bulletin, avec conversion des Èventuelles pÈriodes hÈtÈrogËnes.�O�Quelles est la position de l'ASSEDIC ?��� 



� 	La production de documents en francs doit, bien s˚r, Ítre possible.

� Message Implementation Guideline : Guide de mise en úuvre du message.

� 	Statut de la recommandation†: Obligatoire, Souhaitable, Plus.

� 	Statut de la recommandation†: Obligatoire, Souhaitable, Plus.

� 	Statut de la recommandation†: Obligatoire, Souhaitable, Plus.

� 	Statut de la recommandation†: Obligatoire, Souhaitable, Plus.

� 	Statut de la recommandation†: Obligatoire, Souhaitable, Plus.

� 	Statut de la recommandation†: Obligatoire, Souhaitable, Plus.

� 	Statut de la recommandation†: Obligatoire, Souhaitable, Plus.

� 	Statut de la recommandation†: Obligatoire, Souhaitable, Plus.
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